
   

 

 

 

 

 

  



                            RÉSOLUTION N° 1 

               RÉSOLUTION GÉNÉRALE 

 

LE 15ème CONGRÈS DE l’UGTG, RÉUNI AU LAMENTIN  LES 27-28 ET 

29 AVRIL 2017, 

Considérant la société guadeloupéenne actuelle, fondée sur le viol des consciences, le 

viol des peuples, le viol de leur spiritualité et le vol de leur terre ; 

Considérant les valeurs de la République coloniale française, principale instrument de 

cette cruelle réalité, prétendument offertes en partage au monde et qui ont de tout 

temps été fondées sur le mensonge, la violence et le crime ; 

Considérant la destruction organisée de tout système productif au profit des 

importateurs-distributeurs qui imposent leur modèle de consommation avec la 

complicité de l’Etat colonial ; 

Considérant la remise en cause des droits et acquis de travailleurs orchestrée par 

l’Etat colonial au service du patronat, de l’Union européenne, du FMI et du Grand 

Capital International ; 

Considérant les tentatives de neutralisation, de domestication et 

d’instrumentalisation des syndicats de lutte de classes et de masse, notamment à 

travers les politiques d’accompagnement et de co-gestion mais aussi le vèglaj du 

dialogue social institutionnalisé ; 

Considérant l’importation dans les consciences de modèles esthétiques et créatifs qui 

donnent les corps en pâture, appauvrissent la création et conduisent notre peuple à 

l’acculturation et au démounaj ; 

Considérant la pwofitasyon exercée à l’encontre des Travailleurs et du Peuple de 

Guadeloupe qui se traduit notamment par : 

 Un abandon criminel de la jeunesse qui est l’espoir de tout pays ; 

 

 Une mise en faillite délibérée du système public de santé sur l’autel du profit ; 

 

 Une destruction du système éducatif pou timoun annou rété anlari-la ; 

 

 La non application des accords des 26 février et 04 Mars 2009 ; 

 

 L’escroquerie des lois et décret Lurel sur les prix des marchandises et le prix des 

carburants qui  ont légalisé la pwofitasyon des importateurs distributeurs et des 

compagnies pétrolières sur nous, Guadeloupéens ; 

 

 Une confiscation de la ressource en eau au profit des multinationales ; 

 

 



 Une population minée par un chômage de masse, par la précarité, l’illettrisme,  

la misère, l’exclusion et la pauvreté ; 
 

 Une farouche répression à l’encontre des travailleurs, des militants syndicaux et 

du peuple en lutte ;  
 

 La spoliation de nos terres et l’empoisonnement de nos sols, de notre 

environnement, de nos êtres, de nos vies; 
 

 Le scandale des marchés publics exécutés par des travailleurs exploités venus 

d’ailleurs alors que les compétences guadeloupéennes existent sur place ; 
 

 La vente aux enchères du Palais de la Mutualité, fwitaj a travay a gran fanmi 

an nou, patrimoine et symbole de la lutte du peuple guadeloupéen ; 

Considérant le développement effréné des E.P.H.A.D résultante de la déstructuration 

a mès é labitid an nou  et une morbidité générale caractérisée par des maladies 

chroniques non contagieuses et évitables (diabète, insuffisance rénale chronique, 

hypertension artérielle, asthme, insuffisance cardiaque chronique) – autant d’affections liées 

principalement au mode de vie, à la mauvaise nutrition, à la précarité, à la pauvreté et 

à la sédentarité, … ; 
 

Considérant la chute de la natalité et le vieillissement de la population 

guadeloupéenne (40% aura plus de 60 ans en 2040 alors que les jeunes de moins 

de 20 ans ne seront que 22%). 

Considérant l’offensive négationniste de l’Etat colonial français contre notre histoire, 

notre mémoire, savamment distillé dans nos écoles, dans le Mémorial Acte, dans les 

livres, dans le cerveau de nos enfants en réécrivant l’histoire coloniale de la France 

afin de la rendre « plus humaine ». 

Considérant les massacres coloniaux et autres crimes sans coupable perpétrés contre 

les travailleurs et le peuple de Guadeloupe notamment :   

 Janvier 1636 : assassinat du Chef Kalina YANS. 
 

 Mé 1802 : rétablissement de l’esclavage par la république coloniale 

française,10.000 victimes dont 300 décapitations,  
 

 Février-Mars 1910, première grève générale des cultivateurs et ouvriers 

agricoles pour revendiquer la suppression du travail à la tâche et des 

augmentations de salaires. Bilan : 4 morts et 12 blessés (3 morts à Saint-

François et 1 mort à Capesterre). 
 

 Février 1925, grève des petits planteurs à l’usine de Duval à Petit-Canal pour 

réclamer une revalorisation du prix de la tonne de cannes. Les militaires tirent 

sur les manifestants. Bilan : 6 morts et 7 blessés. 
 

 Février 1930, les travailleurs sont mobilisés à Bonne-Mère et aux Abymes 

contre le non-respect du prix de la tonne de canne et une augmentation de 10% 

des salaires pour les ouvriers agricoles. Les gendarmes tirent sur les grévistes. 

Bilan : 3 morts (1 au Lamentin et 2 aux abymes)  
 

 

 

 



 Le 14 février 1952, à Moule, à l’occasion d’une grève des ouvriers agricoles et 

des cultivateurs pour une meilleure rémunération de la journée de travail, 

l’allègement des tâches, l’augmentation du prix de la tonne de canne, les 

gendarmes tirent sur la foule : 4 morts et 14 blessés. 
 

 Mai 1967, grève des ouvriers du Bâtiment qui réclament 2,5% d’augmentation 

de salaires et de meilleures conditions de travail. Les militaires tirent. Bilan 

provisoire : 87 morts et 200 arrestations. 
 

 Novembre 1985 : Charles Henri SALIN, un jeune lycéen de 19 ans est tué de 

plusieurs balles par un gendarme. L’adjudant MAAS sera élevé au grade 

d’adjudant-chef. 
 

 Février 2009 : Assassinat de Jacques BINO. 
 
 

LE 15ÈME CONGRÈS DE L’UGTG, REUNI AU LAMENTIN LES 27-28 ET 29 AVRIL 

2017 : 

 Déclare   SÉ KONPLO MENM YO FÈ POU TCHOUYÉ NOU ! 
 

 Soutient que le chômage, la précarité, le dénuement des guadeloupéens, 

etc…résultent d’une volonté politique de maintien de notre peuple dans la 

soumission et dans la dépendance  apa fatalité, apa malédisyon nou ni ! 
 

 Réaffirme que l’accession à l’indépendance nationale et à la pleine souveraineté 
de la Guadeloupe est un droit inaliénable et imprescriptible. 

 

 Réaffirme l’indépendance politique, idéologique et financière de l’UGTG  san 
janmen manjé an men  a yo  vis  à vis de toutes organisations et de tous 
pouvoirs quels qu’ils soient. 
 

 Réaffirme l’appartenance de l’UGTG à la ligne syndicale de lutte de classe, de 
ligne de masse, de confrontation, de contestation et de transformation sociale 
visant à éradiquer les rapports de domination capitaliste, impérialiste et 

colonialiste an péyi  an nou, pour l’instauration d’une société  débarrassée de la 
domination capitaliste et colonialiste. 
 

 Réaffirme que la solidarité internationale, l’unité des peuples, des travailleurs 
et leurs organisations sont des maillons essentiels à la défense des droits et 

intérêts des larges masses,  
 

 Dénonce l’assassinat des camarades Haïtiens (David CHENNE et  Angelo 

SAINT-JEAN 22 ans) ainsi que ceux des travailleurs colombiens  et apporte son 
soutien à tous les travailleurs et à leurs organisations victimes de la répression ; 
 

 Réaffirme l’appartenance du l’UGTG au LKP et exhorte les travailleurs, le 
peuble de guadeloupe et le sorganisations de lutte à poursuivre le sluttes pour 
arracher l’application pleine et entière de tous les accords (26 février (accord 

BINO et du 4 mars 2009). 
 

 Exhorte les travailleurs et le peuple de Guadeloupe à tout mettre en œuvre pour 
assurer la préservation et la sauvegarde de notre patrimoine foncier, 

architectural et mutualiste (Palais de la Mutualité) afin de barrer la route à toute 
spéculation et la spoliation ; 

 
 
 



 Appelle les travailleurs de Guadeloupe et leurs organisations à amplifier les 
luttes visant à défendre toutes les libertés, tous nos droits et singulièrement la 
priorité d’emploi des travailleurs de guadeloupe an péyi an nou, travayè 

gwadloup pa ni pèkli, ni pôk, ni brak, nou dwèt travay an péyi an nou ! 
 

 Exige la mise en œuvre d’une véritable politique sanitaire et de développement 

de la natalité pou nou pa disparèt, davwa sé  konplo menm yo  fè pou tchouyé 
nou, fanm é nonm gaya on sèl chimen kaskòd. 

 

 Salue la lutte et la détermination du Peuple Guyanais contre la domination 
coloniale française 
 

 Appelle tous les Travailleurs à se mobiliser le : 
 

o 1er Mé :  Journée Internationale des luttes des travailleurs, davwa an Mé 

67 san an nou koulé ;  
 

o 27 Mé :  pou fè mémwa maché, fè konsyans vansé pou sonjé 1802 é 1967,  
 

o 31 Mé :  mobilizasyon jénéral : procès Eli DOMOTA. 
 

 Exhorte l’ensemble des militants, des unions et secteurs de l’UGTG à mettre en 

œuvre dans tous les secteurs d’activités des revendications tant stratégiques 
que quotidiennes répondant aux exigences des travailleurs et du Peuple de 

Guadeloupe pour la libération complète de la classe ouvrière et du peuple 
guadeloupéen, pour l’indépendance nationale ; 
 

 Affirme qu’aucun des candidats aux élections à la présidence de la république 
coloniale française, ni le programme raciste et xénophobe de LE PEN, ni le 
programme destructeur des libertés et des acquis des travailleurs et des peuples 

de MACRON, ne répondent aux exigences, ni aux préoccupations légitimes 
d’émancipation et de justice sociale des travailleurs et du peuple de 

Guadeloupe.       ADAN ON KOUS A CHYEN SÉ TOUJOU ON CHYEN KI KA 
GANNYÉ  ! 

 

    ON SEL CHIMEN….. KASKOD !!’’ 

 

                                       CHIMEN KASKÒD… SÉ CHIMEN A NÈG MAWON 

 Sé chimen nou trasé dèpi 1973,  

 Sé chimen nou kléré dépi 44  

lanné, sé chimen natirèl a tout 
nasyon,  

 Sé chimen nou pran dèpi nou 
prévwa lévé doubout on dòt sendika 

an Gwadloup 
   Sé chimen ola nou péké ni domien,  

     ni ultramarin, men selman 

     Gwadloupéyen 

 Sé bay koko pou savon 

 Sé manjé sa nou planté, sa nou bityé, 

sa nou rékòlté 

 Sé pa on chimen a langanné, a 

tanpisouplè, a jébésé 

 Sé chimen nou tout Gwadloupéyen 

konnèt menm si yo di nou, sé chimen a 

ladyablès, a bèt a manibè, a tisapoti, a 

ayisyen é dominiken maléré 

 

           

  



                       RÉSOLUTION N°2 
               SUR LE RENFORCEMENT DE  
                NOS UNIONS ET SECTEURS 

 

LE 15ÈME CONGRÈS DE L’U.G.T.G, RÉUNI AU LAMENTIN LE 27, 28 ET 29 AVRIL 

2017  

Considérant que l’accession à l’indépendance nationale, et à la pleine souveraineté du 
peuple guadeloupéen, est un droit inaliénable et imprescriptible ; 

 
Considérant l’appartenance de l’UGTG à la ligne syndicale de lutte de classe, de ligne 

de masse, de confrontation, de contestation et de transformation sociale visant à 
éradiquer les rapports de domination capitaliste, impérialiste et colonialiste an péyi  
an nou, pour l’instauration d’une société  débarrassée de la domination capitaliste et 

colonialiste. 
 

Considérant, que le Congrès Extraordinaire du 02 décembre 2015 a confirmé et 

validé le principe de la réorganisation politique, stratégique et fonctionnelle des unions 

et des secteurs, dispositifs offensifs de lutte de contestation, de confrontation et 

d’émancipation. 

Considérant, la volonté  politique du patronat et de l’Etat colonial Français de 

détruire le code du travail, les conventions collectives et statuts ainsi que les 

organisations syndicales de luttes par le biais notamment de l’ANI, des lois MACRON, 

REBSAMEN, EL KHOMRI et autres dispositions scélérates dictées par l’Union 

européenne, la Banque mondiale et le FMI. 

Considérant, la répression antisyndicale qui frappe les travailleurs singulièrement les 

syndicalistes qui refusent la remise en cause des conquêtes et libertés acquises de 

hautes luttes.  

Considérant, les réunions et séminaires de travail des unions et secteurs mis en 

place afin de concrétiser les transformations et restructurations arrêtées. 

LE 15ÈME CONGRÈS DE L’U.G.T.G, RÉUNI AU LAMENTIN LE 27, 28 ET 29 AVRIL 

2017   : 

 Confirme que la restructuration d4unions et secteur telle que validée par le 

congrès extraordinaire du 02 décembre 2015 s’impose. 
  

 Exhorte les responsables d’Unions et de Secteurs à METRE EN ŒUVRE les 

décisions arrêtées lors du congrès extraordinaire du 02 décembre 2015. 
 

 Autorise le Conseil Syndical de l’U.G.T.G à mettre en place tous les moyens et 

méthodes pour la réalisation des objectifs, d’ici fin décembre 2018, SA  OSI 

SÉ GAYA POU KASKÒD davwa yo fè konplo pou tchouyé 

nou ! 

  



                   RÉSOLUTION N°3 
      

       POU NOU RÉTÉ GAYA 
  

LÈ NOU KA VWÈ AN KI JAN YO FÈ KONPLO DÈPI NANNI NANNAN POU TCHOUYÉ 

NOU  

LÈ NOU DAKÒ POU DI PÈP GWADLOUP NI DWA A LA VI KON TOUT PÈP SI LATÈ 

 

LE 15ÈME CONGRÈS DE L’UGTG RÉUNI AU LAMENTIN LE 27, 28 ET 29 AVRIL 

2017. 

 Affirme : SÉ VWÉ MENM, YO FÈ KONPLO POU TCHOUYÉ NOU ; 

 

 Réaffirme que le développement économique de le Guadeloupe comme 

fondement de l’équilibre social et de l’épanouissement des hommes est un leurre 

si elle ne relève pas d’une stratégie politique révolutionnaire tendant à 

transformer les rapports sociaux, à rompre avec les liens coloniaux qui nous 

enchainent à la France et à combattre les rapports de domination capitaliste ; 

 

 Exhorte chaque guadeloupéen, militant, dirigeant, délégué et adhérent à 

rejoindre et à renforcer la lutte pour l’émancipation du Peuple Guadeloupéen. 

 

 Soutient que lalit rèd men lalit bèl et que le renoncement est criminel. AU NOM 

DU DROIT À LA VIE…NOU PÉPA FÈ DÈYÈ… 
 

 

ALÒS FANM É NONM  GAYA ! 
 

 GAYA SÉ  REFUSER LE KABOUYA ÉCONOMIQUE, POLITIQUE, SOCIAL ET 

CULTUREL DANS LEQUEL L’ÉTAT ET LES ÉLUS VEULENT NOUS ENFERMER : 

 Alòs : 

 Lévé bonnè 

 Manjé é bwè sa ki tannou 

 Arété pousé kadi a Hayot, Despointes et lézot 

 Arété mofwazé nou an lèzot 

 Arété jété zodi an tout chimen 

 Arété lavé vwati annou tou lé jou 

 Arété malpalé é jalouzé vwazen é vwazin annou 

 Arété ba ti moun annou manjé ponmditè, chips é kaprison 

 Aprann palé anglè 

 Kontinyé palé lang annou toupatout 

 Pwan vakans an karayib la (Marigalant, Lé Sent, Dézirad) Arété alé an 

fwans 



 Fè ispò 

 Arété gadé ‘’Télénovéla’’ ‘‘Qui veut gagner des millions’’ 

 Arété nouri la Française des Jeux et PMU 

 Arété di èvè nèg ou péké jan rivé. Annou enmé nou piplis 

 Poté fòs pou asosyasyon a dlo, asosyasyon a kartyé annou é asosyasyon 

a fanmi a zélèv 

 Pran tan li, é fè sa i bon baw 
 

 GAYA SÉ OSI l’impérieuse nécessité de renforcer nos structures pour faire face à 

la pression accrue du patronat et de l’Etat par: 

 

- la restructuration des Unions et des Secteurs 

- la réforme du fonctionnement de nos instances, 

- le développement et le renforcement de la communication 

- l’élaboration de cahiers de revendications sectorielles et stratégiques 

- la mise en place de dispositifs de formation, notamment idéologique et 

politique 

- la détection, le suivi de l’engagement et du parcours de nos dirigeants, 

- le renforcement de la capacité de mobilisation et la vivacité de nos sections  
 

 GAYA SÉ OSI  S’ENGAGER : 

 s’engager à défendre son pays, défendre les droits des plus faibles des opprimés, 

faire preuve du plus profond dévouement à la cause de la classe ouvrière et du 

peuple guadeloupéen. C’est œuvrer pour débarrasser la Guadeloupe des liens 

capitalistes et colonialistes suivant les Styles et Méthodes de l’UGTG  
 

 GAYA SÉ OSI  COMBATTRE le mépris et le négationnisme colonial par la formation 

et la connaissance POU WOUCHOUKÉ NOU ADAN SA NOU YÉ É ARÉTÉ KWÈ YO ! 

 

GAYA SÉ LAVI, GAYA SÉ LANMOU   

GAYA SÉ LÈSPWA,   GAYA SÉ LALIT! 

 
 

 
 

 


